
CGA TEDESO&MVÀONES 6

aie delu dc moinsffasti qùu'nre seinblable n .T~'in~ 2P."
èòöö•üe; ' utn deprfora~ souvenirs -Noué 'oilà déjà parvns..àa'fiàde maîi fet'àéleîe les de~

Ipšrbr.6restaitbonm n Mengaeent pr sp leyót qui seul niéres'triice de:necigë sou tellee dis'parues.ncore' füüti-i årrô
Waitledr6it"d luiver" Tadi qu îlroisae fiuilla escôyt.iorijoir quclqucs. n'dróits de'láiv i~ o

la jûòêillfdå on té roisaiten grâcs tlens e e soleil-.de.juînsera oblige d achever ce que celui' de mai na
qualités%'iiñînbleg:' .atlns , fait pouî:rnsi, direå qu'ébaucber. Dans un mîois'l 'dufé du

w h bieW' iinnôifpêché'nös institutions d'é.ducation' sué jour aura.atteint ses.dernières.limîites pour nous;' et' la.végéta
Hile'd''féirs'à''ei nepraitique alafoî iùéniiimorii- tion:ne.fait'que commencer. î.se' réveiller. Ce n'est ueYces

tiå, ab éÏähóuäeu' .Onpouïrrait chaju'u année jours derniers que les champs ont paru se couvrir d'unîe .léè~re
tai funeåêleôlmai qui römphiicait agréablemnent 'celle que Ver'dUe, mïais c'est'en vain tque' l'œeilcherche s'il n'f décour

ríôs an~'cár' faisaiern le prmier de ce mois en plantant près vrira pas quelques fl'eu.rs. Les arbres sont cncore etièrement
de'-la.'der-édû'präniier capitaine de ilice sédentaire .de la dépOuilléS,.pêiuêi it<m les bourgeons se gonfler.'Juisqu'A ce
païoissë<'ducl 4ïfois'niême de la côte seulement, un mfft en- Jourils r ont aucunemientesseniti.la douce influenîce d61lia-
jolivé, d'n'siäne"dë'respbctiét de considér-ationi persormelle:'" leur.'. e plus souvent le ciel a été nuageux et lesfvenifs cons

*Ihnli'eet rttü "ui ' oquerait tant et=dd si tamment froids. Mais voici le-mnoment où une henristranùs
'dôü'ö'ýéblässîouycnîrseoàipoît&ù'ne tace laborieuse qui~ forination va s'opérer. Bientôt nous'jouirons du speètiiclë d' u

dévoloà 0 chlue éeeeuuxqui mériterait.le pi ilége de belle et luxurianter végétain Lat"r asepra

plat t de'ultiver un arbre'de éorichoix, eonviend :lit'mieux .bellir. Nous'jouirons en unjîot de 'toutes les cat t
aúï.garçon'salu'u' fñilles, etqpie,'initiée avece intelligence et cours " dunmoi. de jumn du Can>ada..y;
continuée avec soin, l'établissement, comme les planteurs, pour- .Les*tavaux des seuiailles îuterrompus depuis huit jours ont

'raitlen tirer deépluosNi•ds'YvatagÿsPour.'s'en 'assui-er; il été.reprisia l'a fin de la semaine"dermière, et' se poursuiven
faudrait que chaque élêve.fiissi't doniieriiit en 'soli~ivät avec un entraim remarquable. Espérons 'que 'nos cultîiateure
de laisser: Te collége,'sà'ar brä óhéri .un ami restadt, ivec n'auront plus a essuyer. de licheun' retards.: Al époque avarí~
pouir ide le 'amtfe"Mie väe le 'sie. fin äii comn c6e de la saison 'o nous somîmes, il' n'y':a pas de temps t pedr
miun,;et celui ci a utr-e, .et ainsi.de suite en succession, 'au 3'1 i01 veut ensemiencer la qatt ücsar acnom
inoyen d un arrangenaent träanslatif formel et.obligatoire à. per tic. r ' .. .0

pétuité. Lihonneur' et lés liens .de linii eaetla gaati ou earids que 1 néprouve, chaque année autí·etòïur''
del'ëéetion~ fidèle de ce òondtrat syalgaiu qu inn upinep ietcm en 11 est sage. et iaantagC eu'la
pourrait porter à enfreindre., (e serait le moyen.de' fixer plus bourer Plautomne.Malgré tout, il. s'en'rencontre toujoursahi

prófiideiidûlfsöääi de oondùite hônorable dès condis- bon nombre qlui s'obstinent.a.suivre" leur vieille routine, et ilsà
cilà'èiiléetbM i i qui auraient mérité le pi-leilége ont toujours' mille 'aisons à donner pour justifierleur- négli

de'.faiié es plantations, 't.d'aviver les sentiments'louables:qui gence. Ce sont cn"'agriculture' de vieux pécheurs esclaves deë
aliinéutert, foitifieiït et'perystu'eut les amitiés) bien réglées du l'aiide'etié s ' mourir dans l'impénitence fitiàle" "

collégëCon~tinuées vives et actives, elles:ont une.'grande influ.
ènc-'àufes"coniditiofi~ ordinaires de la'vie humaine. E n ef fet, P ;'E" 1r rx. c.a Zi '1 ~O

le biéïPn'xöål et 'matériel queëpeut faire la sainte amitié est in-~

leceuleulableyi lefetLES SECR.ETS DE LAMAISON BLANCHE
dla:fable duieillard ct de. trois jeiunes gens'auxeiuels i pro- g XygÿI

posait"de faire' avec nluiune plantation. Ils lui direat, avec la à »etBaceomt s'qut"â'"»"''n
naiveté'pi-opre'a leur cgc e ' ' , .. .' . ''

"Que fruit'.de ce labeur, pouvez-vous reouAili? A la clarté argentée de la lunle qu se juait sur les :eaux calmes"'
Deaetdriarche l'ous faudrait viellr de~ la rivière,'succédait danîs ce canal,. ui ressemiblait àiune..ca- 4

De ednnr fLssons dur è$Iisr 'auru?" :. verne, un 6aisse et compléte obscurite....... ' r;..:
3h~ oui, et'aeo'lophilanthrope vieillard, je réponds Jamais les bateliers ne passaient devant la sombre enitrêe.de.ce

"Cel msrîe st n frit'i~e'e taujoi'dhui canal sans frissonner, ou sans se parler a voix' basse :'car:oidiKCea mes u fui qe je.o'eujor'h sait que du temps des rois de:Boheme, c'était:la, dans les donjonsJen puis-jouir'demain et quelques om noedu château, qu'on assassinait secrètement -les personnages poli.
eplu d unefi voto 'èuro ''ÂF<?'K. tiques ou autres qui -contrariaient les prétentions de ces monar.-

. , '.sur.'vos. toba. Fo . ques; on se racontait commenit leurs c'adayres étaient trans por-
(A continuer.) tés secrètement la nîuit, dans un.bateau, .par'ce sombrecanal, et

-. (oitner d £'~îadz ~'ai"186:) ' ' '' 'ensevelis dans les profondeurs silencieuses de la riviere.

naturels se faisaient ene dreáans cettepartie.déelaMoldauiii q '

~''' l ~ ~ ac St., je~ baigînait le nr'du château, etsous l'rh a ù ecnlp

On nous écrit d'Hébertville ' . 'Mais, sans 'se laisser efirayer.par.ces.rumeurs 'dont el le 'i it:
'~~~""~' db cif'fimiles'ei t a moente-ndu lo.récit, .Blanchces'engagea mtrpidemet'dlans]e;can'al;..

St ene Un bon mnéprad ei ailsiie et, allumant sa lamp>e qlu'elle,'plaça à la tête du .bateau, elles se
riche. osn nomt r'ven'eiète la Mabre lsn sont pas laissa condtiire par Je courartt, en~ se recqmrriandantà li grâce de

rnmli es He urj1clie i uelWöle . tiab'oùne. Voilà Dieu., '.'

co9mnende jenges ag'¿Iy. __ _-ï *öst 'venu in petit T.'' X I
nobe unsgesÂde 1 sod'Orléans, de Beau·port, et quoi Leà prisorniers du château de Prague,.

que bons..hommes du;'comnfé de Prnupu se fixer au lac.et B nhahiméesidu9hrïu ouae eotdm eb
amconi a exctotl oso bien; garm. -Pres. :téauile guidaifavec sa rame de 'façou à l'empêcher de:sehéour:

qti tshaieëhnq.ienne dPteu apoarss on moyen's. terlcntees duralle hmaio aue ourd'ue ebqutanespa


